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OBJET & ENTRETIEN DU SECRETAIRE GENERAL AVEC L?AMBASSADEUR
D.U.R, 8.8, JEUX OLYMPIQUES DE MOSCOU

JE ME REFERE A MON TELEGRAMME PRECEDENT NO

AVANT DE PRENDRE CONGE M. TCHERVONENKO A ENFIN ABORDE
*PUNE QUESTION TRES DELICATE®?,

LA FEDERATION FRANCAISE DE RUGBY AVAIT INVITE L’EQUIPE
D’AFRIQUE DU SUD (LAQUELLE, A~T=IL INDIQUE, COMPORTAIT DES HOMMES
DE COULEUR) A FAIRE UNE TOURNEE EN FRANCE. OR, EN 1976 LES PAYS
AFRICAINS AVAIENT BOYCOTTE LES JEUX OLYMPIQUES DE MONTREAL EN
RAISON DE LA PRESENCE A CEUX-C! DE LA NOUVELLE-ZELANDE, QUI AVAIT
ACCEPTE DE JOUER AVEC UNE EQUIPE D’AFRIQUE DU SUD. ON POURRAIT,

A DIT L’AMBASSADEUR, SE TROUVER PLACE DEVANT DES CONSEQUENCES
ANALOGUES S1 LA TOURNEE DE L*EQUIPE SUD-AFRICAINE EN FRANCE AVAIT
LIEU. M, NOVIKOV, VICE PREMIER MINISTRE PRESIDENT DU COMITE
D’ORGANISATION DES JEUX DE MOSCOU, AVAIT EXPRIME SA PREOCCUPATION
BU FAIT QUE LE PRESIDENT DU COMITE OLYMPIQUE FRANCAIS AINS| QUE LE
COMTE DE BEAUMONT ET M. FERRAS S’ETAIENT PRONONCES EN FAVEUR DE
CETTE TOURNEE. M. NOVIKOV ETAIT VENU A PARIS MAIS IL N?AVAIT PU
RENCONCTRER M,SOISSON «ABSENT=-. 1L AVAIT VU M. PERRILLIAT,
DIRECTEUR DE L*EDUCATION PHYSIQUE ET DES SPORTS, ET LUl AVAIT
EXPRIME SES INQUIETUDES.
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M. SOISSON, AVAIT-IL ETE INDIQUE A M, NOVIKOV, AVAIT SUR
CETTE AFFAIRE UNE POSITION *'NEUTRE'’, CELA LE LAISSAIT PERPLEXE,
PEUT~ETRE M. SOISSON NE SE RAPPELAIT-IL PAS LE PRECEDENT DE LA
NOUVELLE-ZELANDE ET DE MONTREAL. M. NOVIKOV AVAIT DONC DEMANDE A
M, TCHERVONENKO D’ATTIRER L’ATTENTION DES AUTORITES FRANCAISES SUR LB
CONSEQUENCES DANGEREUSES D’UNE PROLONGATION DES CONTACTS SPORTIFS
AVEC LTAFRIQUE DU SUD, L'®AMBASSADEUR POUVAIT INDIQUER, *’A TITRE
CONFIDENTIEL’® , QU’IL Y AVAIT DEJA DES **REACTIONS NEGATIVES'?
EN AFRIQUE. PLUSIEURS PAYS AFRICAINS AVAIENT DEMANDE A L’UNiON
SOVIETIQUE DE PROTESTER AUPRES DU GOUVERNEMENT FRANCAIS. LES
ORGANISATIONS SPORTIVES SOVIETIQUES DECLARAIENT DEJA QUE CETTE
TOURNEE DE L®EQUIPE SUD-AFRICAINE EN FRANCE ETAIT *’UNE TENTATIVE
DES FORCES DE LA REACTION INTERNATIONALE POUR TORPILLER LES
JEUX OLYMPIQUES DE MOSCOU EN PROVOQUANT LEUR BOYCOTT'’,

M. TCHERVONENKO A EXPRIME LE VOEU QUE CETTE AFFAIRE SOIT
PORTEE A LA CONNAISSANCE DE M., LE PRESIDENT DE LA REPUBLIQUE,
SIGNE s BEAUCHATAUD./. o

S O __ o e e L il




